


L’été dernier j’ai appris 

qu’il y avait une rivière 

en dessous de bsl

« Blue Velvet » est un nom de personnage. Il permet de se dissocier du vrai 
soi. C’est pour cela que je l’utilise comme nom d’auteur, je ne me considère pas
poète, enfin pas exactement. « L’été dernier j’ai appris qu’il y avait une 
rivière en dessous de bsl » est le poème qui donne son titre au premier recueil,
il a été écrit il y a un an lorsque j’ai découvert l’existence d’une rivière en 
dessous de Bar-sur-Loup, plus exactement des cascades, des bassins et des gros 
rochers sur lesquels on peut pique-niquer. Certains poèmes du recueil me sont 
venus d’une traite et je les ai tapés sans les toucher depuis. D’autres ne sont 
pas dans leur version originale car ils ne correspondaient pas à un travail que 
je peux qualifier de parfait (en restant relatif et humble). Ils sont tous très 
différents mais sincères en ne cherchant pas à glorifier ou rabaisser ma pensée.
Tous les mots sont pesés et j’en suis fier car lorsque je les ai écrits, j’étais
au plus proche de moi-même. – Léo Le Docte  
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À ma famille, à mes amis et à vous dont les mains délicates et
chaudes sont tombées – par un bel après-midi ensoleillé – sur ces

pages, où votre curiosité sera la seule lectrice et où votre
esprit comprendra enfin que le monde à tout fait pour que vous
soyez là où vous en êtes – ici, entrain de lire ces doux mots. 
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L’été dernier j’ai appris qu’il y avait une rivière en 
dessous de bsl

L’été dernier j’ai appris qu’il y avait une rivière en dessous de bsl
Ça devait être en août
Elle se trouve au bord de la route
Et tout le monde passe devant sans y prêter attention
Pourtant elle est ici depuis longtemps

Emprunte un petit sentier assez abrupt
Il mène aux premiers bassins
Eaux vives et claires
Je vois quelqu’un me faire signe derrière la cascade
Nous savons tous les deux de qui il s’agit
Ici le temps se suspend
Grâce à la rivière en dessous de bsl

Et dire qu’elle part d’Andon
Pour se jeter dans la Méditerranée
Chutes d’eaux, nous pensons
Mais ce n’est pas adapté aux enfants
Alors ça joue aux cartes et perd
Es-tu mauvaise perdante ?

Emprunte un petit sentier assez abrupt
Il mène aux premiers bassins
Eaux vives et claires
Je vois quelqu’un me faire signe derrière la cascade
Nous savons tous les deux de qui il s’agit
Ici le temps se suspend
Grâce à la rivière en dessous de bsl

Bruce Springsteen a une chanson
Sa voix se casse à 3:25
Juste avant de poser la question
“Un rêve est-il un mensonge s’il ne se réalise pas
Ou est-ce quelque chose de pire
Qui m’envoie à la rivière ?”

Emprunte un petit sentier assez abrupt
Il mène aux premiers bassins
De la rivière en dessous de bsl





Les saisons peuvent changer

De l’hiver au printemps
Du printemps à l’automne
Les saisons tournent
Le monde tourne
N’est-ce pas doux ?

Je cherchais la personne que je voulais devenir et je pensais l’avoir 
trouvée

Les saisons peuvent changer
Mais nous ne changerons pas
Je me souviens d’avoir regardé le lac
Puis d’avoir pensé
Quelle est sa profondeur ?

J’ai cherché mais nous n’avions pas beaucoup de connexion, était-ce à cause 
des grandes montagnes qui nous regardaient ?

De l’automne à l’hiver
Du printemps à l’été
Les saisons tournent
Le monde tourne
La rivière de Saint-Martin continue de couler

Avec ou sans toi





Fleur brûlée

Tu agis mal quand tu es avec tes “amies”
Mais je sais comment tu es quand la fête est finie

Elles te laissent
Et toi, mon amie
À moitié coupée en deux
Tu les pleures

Confortablement engourdi
Mais avec la tristesse est venue la poésie

Grâce à Dieu, une fois j’ai trouvé mon chemin
Je brûlais mais maintenant j’ai oublié ce qu’était la chaleur

Envoyez-moi un message quand vous avez le blues. Au fait, merci pour Les 
Fleurs du Mal. Ton intérêt éphémère pour moi m’a redonné espoir en 
l’humanité.

Alors merci pour ça





Libellule

Sur le figuier aux épaisses racines
Appelé arbre de vie

Vient se poser
Délicatement
Une libellule

Ne m’a jamais causé aucun problème

N’engage presque jamais la conversation

Mais je la connais
Nous ne nous sommes jamais rangés dans une case

Mais comment faire pour empêcher les nuages de recouvrir le soleil ?

Pas de plage aujourd’hui
Il va pleuvoir sur la côte

Choisir libellule
Mot avec le maximum d’occurrences en “l”
Comme la première lettre de son prénom

Et du miens



Yellowstone

Les saisons peuvent changer
Les choses changent aussi

Pour toi, 
     pour moi

C’est sûr, 
     trois états

Wyoming, 
   Idaho 

    et Montana

Parc naturel au nord de Las Vegas
Premier en son nom
Sorti de l’expédition
On le voit sur les photos jaunâtres

William Henry Jackson

Geysers et sources chaudes
L’Old Faithful – en éruption
Airs de jardins en terrasses
Je ressens la chaleur couler entre mes mains

Comme quand j’étais petit et que ma grand-mère m’emmener avec elle dans les 
champs

J’aperçois des bisons



Poèmes, problèmes

Foules animées ou dormeurs silencieux

Près d’une rivière asséchée

Elle prie Dieu

La bague de sa grand-mère dans sa poche

Elle n’a jamais été prête, donc je la regarde partir

Mes poèmes
Mes problèmes

Tous ceux-là sont en moi

Souris pour montrer que tu n’es pas triste

Mais comment cacher la tristesse permanente ?

Depuis qu’ils ne se parlent plus
Que les nuages ont cachés le soleil qui brillait sur eux

Voici le deal
Que personne n’en parle
Elle ne sera jamais aussi émotive que lui

Un pour l’argent, deux pour le spectacle
Construction récurrente chez les poètes

Les souvenirs sont restés dans le chalet
Et ne sont pas redescendus avec eux

Un message de sa mère disant : “je te souhaite le meilleur”



Belle vie

Le paradis est sur Terre
J’en suis convaincu

Les gens ne se donnent juste pas les moyens de l’atteindre

Ils n’ont pas la clé
Comment puis-je faire ?

La vie est belle tu n’as juste pas la clé

Le paradis est sur Terre
Quand je retournerai dans le sud

(T’aimer était très dur)

Je verrai sur la route

Les panneaux indiquant les plages
Nous saurions alors que nous y sommes

La vue est belle amuse-toi à la filmer

Lâche ton caméscope dit Galien
Augmente la musique dit Flav

Hâte de pouvoir faire ce film
Ma caméra prendra en vidéo les moments

On les passera dans l’Oregon

La vie imite l’art, j’ai trouvé la clé







Oregon

Un endroit qui semble lointain
Où il n’y aucun problème
Où le temps s’arrête
Où la nature existe

Proche du paradis

Oregon, foyer d’un futur que nous espérons
Rêve semblant inaccessible

Nous cherchons alors la clé de la belle vie
Pas seulement pour les vacances

Sentir l’air de la nature

Forêts et cascades
Faune et flore

État sauvage et indomptable
Une maison au milieu des bois

Une vieille table pour souper et une vaisselle en argent

Près d’ici est garé le pickup
Un RAM

Il veille sur l’entrée

Vestige d’une société
Qu’on essaie d’échapper



Oregon 2

État côtier de l’Ouest Américain
Il compte pour voisins

Californie et Nevada
La rivière Columbia

Faire deux poèmes sur cette terre
Parce que mes poèmes sont le reflet de mes pensées

Mettre Portland dans la lumière
Écrire sur les lieux que Lewis et Clark ont visité

Réintroduire les castors
Merci pour ça

Naviguons sur la rivière Malheur
Ça mènera forcément au bonheur

Il s’avère que l’Oregon n’est qu’un état d’esprit. Je cherche alors le 
retour du bien-être spirituel et physique. Alors que l’été s’estompe et que 
les grosses pluies approchent. Temps chaud, café chaud, je vais mieux. Puis,
les gouttes éclatent contre la roche, le quotidien de ce lieu. 





Se lève la lune (Liana Flores)

Les jours semblent parfois comme s'ils ne finiraient jamais
Le soleil creuse ses talons pour te narguer
Mais après des jours ensoleillés
Une chose reste la même

Les jours se fondent dans un flou aquarelle
Les souvenirs nagent et te hantent
Mais regarde dans le lac
Scintillant comme de la fumée

Ferme tes yeux fatigués
Je te promets que bientôt l'automne arrive
Pour assombrir le ciel d'été qui s'estompe
Respire

Les jours te tirent vers le bas comme un bateau qui coule
Flotter devient de plus en plus difficile
Mais marche sur l'eau enfant
Et sache que

Les jours te tirent comme une jonquille
Déracinée de son jardin
Ils te diront ce que tu sais
Mais le savent quand même

Tu seras visité par le sommeil
Je te promets que bientôt l'automne arrive
Pour voler chaque rêve que tu gardes
Se lève la lune



Esmeralda

Dans les couloirs sombrent remplis de monde
Déambule de gauche à droite Esmeralda
Rayonnante et éblouissante
Je la regarde et elle me sourit

Les garçons, les filles
Tout le monde aime Esmeralda
Elle me donne des papillons au ventre avec ses yeux étincelants
Sa chaleur réside dans sa peau mate
Ses boucles noires contrastent avec la blancheur de ses dents

Je l’ai rencontré en septembre
Lorsque l’été est presque fini
Et l’automne presque là
Me dévoile mon genre de femme

Sourire au moindre silence
S’écrire des petits mots
Rire à mes blagues même les moins drôles

À la fin de l’année
Je viendrais t’aborder
Te dire que tu étais la plus belle des filles
Et la plus gentille

C’est dur de t’aimer mais c’est ce que je ressens. Le truc c’est qu’aimer 
est un grand mot. Je ressens quelque chose pour toi, c’est sûr. Peut-on 
parler pour autant d’amour ? Il y a quelque chose qui me sépare des autres 
gens et avec toi je me rapproche le plus de qui je suis réellement. Quand je
te vois, je tombe en morceaux et n’est-ce pas ça le sentiment amoureux ? Je 
suis venu écrire ça quelques semaines après, lorsque je t’ai revu au lycée, 
c’est là où j’ai été convaincu que tu avais un effet sur moi. Donc, peut-
être que nous nous reverrons jamais, peut-être que nous nous reverrons, mais
je voulais écrire un poème sur toi comme ça tu seras toujours là, et je 
pourrais repenser à ces moments durant ceux qui seront consacrés à ma 
nostalgie. Ils seront nombreux, je le sais déjà.

Le temps défile et je reviens sans cesse sur ce poème. Tu es tellement 
spéciale. J’écris en écoutant Lord Huron chanter. C’est peut-être ça qui me 
rend si émotif. Et là, se lance Vangelis. Me ramenant au mois de février 
chez ma tante près de Santiago. A cette période, je ne voulais plus penser à
toi. Aujourd’hui, tu es tout le temps dans mes pensées. J’aimerais que tu le
sentes aussi et je sais à ta façon de me regarder que tu le sens. Mais 
soyons rapides, plus le temps défile, plus je me dissipe. Mon cœur se fend 
et ils me disent que la lumière pourra alors y pénétrer. 

Si tu savais comme tu me manques. 
 



(Menteuse)

Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?
Pourquoi ?



Voilà, nous sommes à la fin de l’année.

« Léo vas lui dire ce que tu ressens ! »

Savez-vous qu’il est difficile d’avouer ce que l’on ressent ? Surtout quand 
on a été déçu par le passé. Est-ce un sentiment normal ? Ou suis-je le seul 
à prendre cela à cœur ? Je suis triste car je la reverrai plus. J’espère que
tu continueras à m’écrire malgré la distance… ce serait une évidence pour 
elle. La plume permet aux mots d’exister. Je voudrais garder quelque chose 
d’elle. Ça sera mon seul caprice. Une photo peut-être ? J’ai l’impression 
d’être vieux-jeu. Les autres n’en ont rien à faire, c’est la fin de l’année,
et je suppose que je dois être heureux de partir en études supérieures. Je 
veux rester à jamais comme je suis. Le futur fait peur à beaucoup de monde. 
Dois-je en faire partie ? Jeudi sera mon dernier jour entre ces murs et la 
dernière fois que je te verrai ici. Si tu n’es pas mienne je serai jaloux de
ton amour. Je la vois alors me sourire comme si son mec n’avait plus 
d’importance. Et je suis obsédé par ça. Obsédé par son sourire. Tout est 
sourire. La beauté se trouve dans la simplicité. Je veux trouver une place 
dans la lumière mais l’amour est un jeu et il est perdu pour moi. Ses lèvres
restent rouges pour ressembler aux cerises du printemps. Ta simplicité fait 
que tu es forte. Leur magnificence n’a pas de sens pour toi.
Si tu m’appelles tu sais que je vais courir vers toi. Mais n’abuse pas du 
pouvoir de la jeunesse de mon esprit.

Fleurs blanches dans les cheveux, on échange quelques mots. Bonne chance 
pour la suite. Devrais-je te le dire ? Ou devrais-je attendre encore ? Le 
futur peut faire peur. Mais tu m’évoques l’espoir, c’est d’ailleurs ton nom.

Espoir 



À tous les jours où nous étions ensemble

À tous jours où nous étions ensemble
Qui ne sont que souvenirs maintenant
À tous ces jours qui se ressemblent
Et à la chaleur que je ressentais avant

À tous les jours où nous étions ensemble
À la montagne ou sur la plage
Tu portais mon pull il me semble
Plonge dans l’eau claire et nage

À tous les jours où nous étions ensemble
Où les secondes étaient en fait des heures
Les jambes qui tremblent
Pas de peur mais de bonheur

À tous les jours où nous étions ensemble
À ce recueil que j’espère finir
Aux poèmes qu’il rassemble
Seuls témoins de mes souvenirs



Marilyn

Mon âme-sœur doit aimer le Pepsi
C’est pour ça que je ne la rencontre pas
Vivre avec l’impression de ne plus être ici
Et pourtant d’être à deux pas

J’ai prêté allégeance à Marilyn
Voici ce que j’écris en écoutant Elvis chanter
Je pense que je suis jeune pour toujours
Mon envie de voyager n’a jamais été aussi grande

Penses-tu que c’est le paradis ?
J’y pense en regardant par le hublot de l’avion
Tellement de nuages
Vont-ils se dissiper afin de laisser entrer la lumière ?

J’ai de la chance de pouvoir autant partir
Et pourtant je suis triste
Les problèmes sont toujours là
Je me déplace juste



Ça doit être dur de partir vivre loin de tout - mais 
c’est la vie que je veux et je l’aurai

Toutes les lumières de la ville
S’allume pour toi

Les bruits de moteurs quand tu te promènes
Ton avenir est tout tracé

Ça doit être dur de partir vivre loin de tout
– Mais c’est la vie que je veux

                                          Et je l’aurai
Mes amis ont la même conception

Le ciel bleu de la Californie
Les canyons et les Harleys

Je veux juste rouler
Dans la nuit, durant l’été

Rouler – et le chant des oiseaux
Vivre pour de bon

Un sac, des affaires et une bouteille d’eau

Cette vie est un don





Là près du fleuve

Je l’ai rencontré là près du fleuve
J’ai sorti mon Iphone 11 et je l’ai prise en photo
Grand angle
Ça accompagnera le poème

Nous voilà sur une digue
En plein hiver
Vers dix-sept heures
Alors que le soleil se couche

Le cadre idéal pour te révéler
L’introduction de l’histoire
On nous applaudit
Et nous nous embrassons

Un jour après mon anniversaire
Cadeau arrivé en retard
C’est lorsque je regarde la mer
Que tu me manques le plus

Carnet

Un carnet dans les mains
Je veux capturer l’instant
Contre la fenêtre du train
Les paysages défilent rapidement

C’est comme un caméscope
Sauf que c’est du papier
Écrit à l’encre
Impossible à effacer

Ce carnet parle de moi
Ça fait longtemps que je voulais partager mes écrits
C’était mon intime conviction
Mais je manquais de confiance

C’était le moment parfait
Je fais en sorte que ça plaise
Après ma rupture
Ma vision de la vie a changé

Je ne sais pas si je dois être content de ça ou non



Paradis

Que penses-tu du paradis ?
Laisse entrer la lumière

Tu veux vivre ta vie
Mais tu baisses les volets de ta chambre

Ne veux-tu pas laisser entrer la lumière ?

Je sais ce qu’il y a de mieux pour toi
Et toi aussi tu le sais

Car quand je le sais
Tu le sais

Quand tu es chez toi
Tu es seul et tu pleures

Avec un plaide, devant Skins
Tu es chez toi quand tu te sens seul

Tu doutes même des personnes les plus proches

Savais-tu qu’il faut un peu de volonté pour sortir de la tristesse portée 
par la brise d’été ?

Je pense que tu ne le sais pas. Tu as avalé ta volonté en même temps que tes
émotions. Tu préfères les faire ressortir quand tu es seul pour que personne
ne te vois. Mais c’est une erreur car les sentiments sont le propre de 
l’humain et qu’il faut les montrer pour pouvoir conquérir le cœur des gens. 
Ça leur donne l’impression de te connaître alors que non. Ils ne connaissent
qu’une petite partie de toi et ignorent tout du reste. Tu es le seul au 
courant de ton état et même toi tu te fais des films. La vie n’est pas si 
horrible, la vie est belle et le paradis est sur cette Terre. Il faut croire
en notre Seigneur et en ce qu’il a à nous offrir. Ainsi, le paradis est à 
portée de main, il suffit simplement de le trouver.



Nous savons tous les deux que tu mens

Il est déjà trop tard
Maintenant tout le monde sait
Ce qu’il s’est passé

Je voulais que ça reste notre secret
Mais ils ont compris

Ne dis pas que tu t’y plais
Quand nous savons tous les deux que tu mens

Moi aussi je mens parfois
Comme lorsque j’écris qu’elle s’appelle Esmeralda

Alors que ce n’est pas son nom
Seulement pour garder un certain anonymat

Donc je ne t’en veux pas
Enfin si un peu

Mais nous ne pouvons pas contrôler les gens
– Même ceux que nous aimons

Ne dis pas que tu souhaite être en couple
Quand nous savons tous les deux que tu mens



Note 506103

Ils sont toujours tendus

Comme la pensée de combattre une tempête soudaine qui pourrait les engloutir

Je l’entends me dire que le noir me va bien

La nuit, 
elle aussi, 

   est noire

C’est comme des sirènes d’ambulances

De la musique jouée par un violoniste
Accompagnant une diva à l’opéra de Vienne

Angelika Kirchschlager

Tout le temps, ils crient
Ne peuvent pas parler
Tout le temps, tout le temps

Chaque démon maléfique qui existe là-bas était autrefois un ange gentil 
avant de tomber.

– Nikita Gill

Je cherche désespérément le paradis. Je ne cesse de répéter qu’il est ici. 
Je veux trouver le bonheur car en ce moment je suis malheureux. Rien ne va. 
Alors, j’aperçois une lumière. Mais elle est cachée derrière les rideaux. Je
me lève, je fixe le ciel, je vois des oiseaux passer. Et pendant une minute,

je me suis égaré.





La route est longue, on continue

J’ai fais mes valises hier soir avant de partir
Je monte dans ma voiture, je commence à rouler

Je sens que je ne vais pas dormir
Je veux juste accélérer

Il faut que je m’envole
Comme si j’avais pris l’avion

Alors je quitte le sol
Fais tomber ma casquette par inattention

Alors je vais plus haut
Comme un cerf-volant

Je suis au plus haut
Pour rien au monde je ne redescends

C’est seul dans l’espace que la Terre me manque le plus. Je parle bien de la
Terre entant que planète. Les Hommes attendent les combinaisons d’astres 
désespérément. Je ne trouverai jamais un coin aussi tranquille que le néant.
On s’y sent bien. Le vide permet de ne rien ressentir de négatif. Voici la 
combinaison parfaite. Celle qui me mènera vers la paix intérieure. Et je 
pense que ça va être long. 

De toute manière, la route est longue, on continue.



Signé Yoko Ono

• Si un milliard de personnes pensent à la paix, nous aurons la paix.
Et si vous vous demandez comment y parvenir, souvenez-vous : chacun 
de nous a le pouvoir de changer le monde. Le pouvoir fonctionne de 
façon mystérieuse. Ce n'est pas difficile. Visualisez l'effet domino 
et commencez à penser PAIX.

• Je pense que, plus on a de relations, plus on en apprend sur les 
autres. Je crois que l'amour, quoi que ce soit (parce que c'est 
beaucoup de choses), est constant. Il est toujours le même. Il ne 
changera jamais. C'est une sorte de concept abstrait qui va et vient,
qu'on le veuille ou non. Malgré toutes les lois, tous les systèmes de
philosophie qui tentent de le décrire, il existe sans mots, sans 
philosophie, sans discussion. Tout le monde le cherche en permanence 
et il se manifeste en bien des manières.

Super 8

Histoire d’avoir un prix
Je veux filmer ma vie au Super 8
Arrêter avec les “si”

Je tente ma chance

Certaines choses vont être prises deux fois
Mais comment éviter le dédoublement de la pellicule ?
Beaucoup de choses manquent dans la modernité

Comment le transformer au format numérique ?

Je suis partisan du fait que l’ancien devrait revenir à la mode
Et il revient

Vinyles, habits, musiques

Le style reprend les codes de celui d’antan

Écouter de la country sur la route vers l’Ouest
C’est la vie que je souhaite mener

Cet été sera un test
Je vais tout faire pour te mériter







Fin d’averse

Trouver les bons mots à utiliser pour ce poème

Regarder la pluie tomber de plus en plus fort
Collé aux persiennes, comme si c’était la fin du monde
Et que le temps se rallongeait

Tu débarques comme le tonnerre
Tu remplis tous tes verres
La fête est géniale et toi, mon amie
Tu es déjà bourrée quand elle commence

Tu ris devant tes amies
Mais je sais ce qu’il advient
Quand la fête est finie
Tu pleures pour elles – et elles n’en savent rien

Au cas où cette année je reviendrais
N’oublie pas de t’excuser

Et si je ne le fais pas ?
Reviendras-tu toi ?

La pluie semble s’être arrêtée
Le soleil est visible et les nuages dégagés

Les persiennes commencent à sécher
Tes larmes ont arrêté de couler



Plage vide

Tu veux plus
Mais pour t’échapper
J’ai dû trouver une plage vide
Il y en avait qu’une

Mais

Malgré tout, je ne suis pas libre
Tu es souvent dans mes pensées
Même si j’essaie de te résister
Tu reviens sans cesse

J’essaie

D’en finir avec tout ça
C’est dur de vivre avec la perte de quelqu’un qu’on a aimé
Choisir de dévaler la pente
Ou grimper plus haut

Toi

Tu m’as oublié
Je n’étais qu’un mec de plus
À ajouter à ton palmarès

Très élevé déjà





Douce Apple Valley

Pas besoin de m’écrire une lettre
Une fois que je serai parti

Je verrai les montagnes apparaître
Seras-tu là mon ami ?

Près du lac, au cœur de la vallée
Se trouve un motel

Il sera dur de se réveiller
Sauf pour aller pêcher

Se voir pousser des ailes

Je pense que j’écrirai
Comme je l’ai toujours fais

Mais cette fois-ci tourné vers la vallée
Je peux la contempler

Voici la vidéo des vacances
Qui passe à la télévision

La jeunesse n’est qu’une introduction
À la vie d’après

Tu vis comme un junkie
Mais sans les substances illicites

Loin de la société
Qui veut te contrôler

Des fleurs posées sur un bureau en chaîne
Un stylo plume sur un carnet

Tu portes un cardigan en laine
Une brosse pour te coiffer

Ça me rappelle l’été
Qui commence à s’en aller

Pour laisser venir l’automne
Qui ne pense qu’à te faire tomber

En prenant le train vers la grande ville
J’ai compris que tu étais le rôle principal

D’une vie que l’on t’a offerte
Et où le divin est acteur, spectateur et réalisateur

C’est un simple poème
Je l’écris pour ma famille



D’ailleurs rejoignez moi
La fête est le vingt-huit juin

Pas besoin de m’écrire une lettre
Je serai toujours là

Ainsi se termine l’histoire
De la rivière en dessous de bsl



Oui – cet écrit est pour elle, celle qui m’a fait découvrir ce qu’est l’amour. 
Celle qui était si rayonnante dans la nuit que les étoiles devaient intensifier 
leur énergie afin de briller d’avantage. Celle qui s’allongeait le soir à côté 
de moi et qui me faisait me sentir spécial. Celle qui se demandait pourquoi je 
m’énervais pour des trucs aussi stupides. Celle qui avait peur du potentiel 
clown caché derrière le Velux. Celle avec qui on pouvait discuter de sujets 
sérieux et à la fois rire au beau milieu de la nuit. Celle avec qui partager un 
lit simple n’était pas grave. Celle qui ne pensait jamais à mal. Mais sait-elle 
le mal qu’elle m’a causé lorsqu’elle m’a laissé ? Je suis dubitatif, je pense 
que si elle le savait elle l’aurait fait autrement. Mais que puis-je faire ? Si 
ce n’est d’écrire des textes que je ne publierais sûrement jamais. C’est pas 
grave, ça me libère l’esprit. Et si je lui envoyais un message ? Juste un 
“salut”. Un prétexte pour relancer la conversation. Seulement une nuit. Le 
lendemain personne ne saura ce qu’il s’est passé. Je veux savoir où elle en est,
comment sa famille va. Elle sait que je les aimais beaucoup. Mais je préfère 
repeindre en noir les salles de mon esprit dans lesquelles elle danse. Ces 
souvenirs me ramenant à l’année dernière. J’étais tellement heureux. Qu’est-ce 
que j’ai pu rire. Je n’avais pas ces problèmes, et ceux que j’avais je les ai 
oublié grâce à elle. Des fois je me balade par là-bas. Et je regarde à travers 
le portail. Rien n’a bougé sauf quelques fleurs. Je me souviens alors comment 
elle était ce jour-là, il y a un an, un siècle, une éternité. Le soleil se 
couche et je vois apparaître les fameuses étoiles. Un bruit venant du ciel 
accompagné d’une lumière. Est-ce un appel ? Veut-elle qu’ils se retrouvent ? La 
pluie d’été me rappelle que malgré l’averse, la chaleur est toujours là. Elle 
était mon premier véritable amour, j’étais fou et je pouvais vraiment tout faire
pour elle. J’en déduis que c’est mieux ainsi. Elle a pris la décision, j’en ai 
prise une et elle l’a acceptée. Ce livre est un peu le sien et un peu le miens, 
il nous appartient à nous deux. 



J’écris mon avenir

Je guéris en assemblant les mots



L’univers existe dès lors qu’on l’envisage



Je suis un véritable poète 

Ma vie est ma poésie



Finalement

Les poètes, comme les humoristes sont de nature assez triste 

Ils sont mieux quand ils sont seuls



Notes pour un poète 
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Je suppose alors que je continuerai à l’avenir…     



Blue Velvet 
présente

L’été dernier j’ai appris qu’il y avait une rivière en dessous de bsl

Son premier recueil de poèmes
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